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RAPPEL : 

LE CATÉCHUMÉNAT ET SES

PRINCIPALES ÉTAPES
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Le baptême des adultes
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QU’EST-CE QUE LE BAPTÊME ?

Le baptême est le fondement de toute la vie chrétienne (Catéchisme de l’Église catholique,
n°1213). 

Être baptisé signifie « être plongé ». Le rite essentiel du baptême est donc l’immersion dans

l’eau, accompagnée de l’invocation du Père, du Fils et du Saint-Esprit. 
Par l’onction du Saint chrême, une huile parfumée et consacrée par l’évêque, les baptisés

sont aussi incorporés à l’Église, Corps du Christ, en communion avec tous les autres
catholiques, leurs frères et sœurs dans la foi, et rendus participants à sa mission dans le
monde. Le baptême est donc le début d’un processus qui permet de vivre unis au Christ dans
l’Église (i.e. : catéchèse du pape François du 18 avril 2018).

Quand l’Église propose le baptême, elle le fait selon la Parole du Christ dans les évangiles :
“Allez ! De toutes les nations faites des disciples : baptisez-les au nom du Père, et du Fils, et
du Saint-Esprit, apprenez-leur à observer tout ce que je vous ai commandé “ (Mt 28,19-20).

SE FAIRE BAPTISER QUAND ON NE L’A PAS ÉTÉ ENFANT : LE CHEMIN

CATÉCHUMÉNAL

Pour les adolescents et les adultes qui souhaitent recevoir les sacrements de l’initiation

chrétienne (pour rappel : le baptême, la confirmation et l’eucharistie), l’Église offre le

chemin du « catéchuménat ».

D’une durée d’environ deux ans, cette préparation est balisée par des étapes, marquées par
des rites spécifiques qui introduisent progressivement à l’apprentissage de la vie chrétienne
(voir infographie du parcours des catéchumènes page suivante).

Ce chemin catéchuménal ne se fait pas seul, mais avec d’autres personnes qui découvrent
elles aussi la foi chrétienne. Un groupe est généralement constitué pour permettre une
catéchèse d’adultes. Baptisés ou futurs baptisés, tous sont en chemin pour approfondir
ensemble leur relation à Jésus Christ. Des membres de la communauté chrétienne les
accompagnent sur ce chemin de manière diverse : par la prière, par de simples salutations

à la sortie de la messe, par des témoignages de leur foi et de leurs engagements… Le pape
François parle d’un « cheminement communautaire d’écoute et de réponse » à l’appel reçu
de Dieu (i.e. : La Joie de l’Évangile n. 166).
Ce chemin intègre « toutes les dimensions de la personne », dit encore le pape François
(ibid.). Il ne s’agit pas seulement d’acquérir des connaissances sur la foi chrétienne, mais de
faire de toute sa vie une vie habitée par la rencontre avec le Christ. 
On parle de « conversion ». Il s’agit de se tourner vers le Christ et d’examiner sa vie sous
son regard : comment la rendre plus conforme à ses enseignements, à la vie qu’il a lui-même
vécue ? Ce changement, dont témoignent souvent les nouveaux baptisés, se réalise
progressivement et dans la liberté. D’où la durée relativement longue, deux ans environ, du

chemin catéchuménal, afin de bien laisser à chacun le temps du discernement. 



1. LE PRÉ-CATÉCHUMÉNAT

2.LE CATÉCHUMÉNAT

3. L’APPEL DÉCISIF

4. LES SACREMENTS DE L’INITIATION

Les principales étapes du catéchuménat
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Ce parcours permet à ceux qui demandent le baptême de découvrir
la foi chrétienne, de faire l’expérience d’une rencontre personnelle
avec Jésus Christ, de participer à la vie de l’Église en faisant la
connaissance de baptisés chrétiens et en participant aux célébrations.

Découverte de la foi chrétienne pour
les candidats au baptême. Cette
période dure jusqu’à ce qu’on décide
d’entrer en catéchuménat. Une célébration d’entrée en catéchuménat,

avec un rite spécifique : le “dialogue initial” à
l’entrée de l’Église, la “signation” (signe de croix
sur le front, les oreilles, les yeux, la bouche, le
cœur et les épaules), et la remise des Evangiles.
Cette célébration ouvre le temps de

l’apprentissage de la vie chrétienne, avec des
moments de catéchèse, de célébrations de rites
spécifiques (bénédiction, onction avec l’huile
des catéchumènes…)

Lors de la Vigile pascale, la nuit de
Pâques, les catéchumènes reçoivent

les trois sacrements de l’initiation

chrétienne :
le baptême ;1.
la confirmation ;2.
la communion, en communiant
pour la première fois.

3.

Après maturation de leur foi, les

catéchumènes sont appelés officiellement

par l’évêque à recevoir les sacrements à la
prochaine fête de Pâques.
Lors de la célébration, chacun est appelé par
son nom, parfois un nom nouveau. Ils sont
inscrits sur des registres confiés à la prière
de l’Église. Suite à cela, il y a trois étapes
nommées “scrutins” jusqu’aux sacrements de
l’initiation chrétienne.
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POURQUOI LE BAPTÊME DES ADULTES A-T-IL LIEU APRES LE CARÊME,

LORS DE LA NUIT DE PÂQUES ?

La nuit de Pâques, l’Eglise célèbre la mort et la résurrection du Christ. Le baptême

symbolise la plongée dans cette mort et cette résurrection. C’est pourquoi, depuis les
premiers siècles de la chrétienté, les baptêmes d’adultes sont célébrés cette nuit là.

Dès cette époque, le temps du Carême -les 40 jours qui précèdent la fête de Pâques- a été

choisi comme ultime étape de la préparation des catéchumènes, appelés par l’évêque à
recevoir, à  Pâques, les sacrements de l’initiation. 
Cette phase finale est rythmée par de nombreux rites qui se vivent au sein de et avec la
communauté paroissiale. Comme par exemple : l’onction avec l’huile des catéchumènes,
tradition du Credo et du Notre-Père, les “scrutins”, des prières spécifiques dans ce temps où
se vit souvent un combat spirituel...

Chaque année lors du Carême, les chrétiens renouvellent cette préparation spirituelle par la
prière, le jeûne et le partage, et prient plus particulièrement pour les catéchumènes. Dans la
nuit de Pâques, ils accueillent la lumière du cierge pascal, professent de nouveau la foi de
leur baptême et sont aspergés de l’eau bénie avec les paroles : « Que cette eau nous rappelle
notre baptême, et nous fasse participer à la joie de nos frères les baptisés de Pâques. »

APRÈS LES SACREMENTS

Après le baptême, le chemin se poursuit. Le catéchumène devient alors “néophyte”. La
route prend de nouvelles couleurs, dévoile de nouveaux paysages. De nouveaux compagnons
de route apparaissent. Concrètement, il s’agit pour ce nouveau baptisé de vivre au

quotidien son nouvel état de vie chrétienne, au sein de la communauté dont il est

désormais membre. L’intégration dans la paroisse se fait progressivement, notamment lors
des célébrations liturgiques auxquelles il participe d’une manière plus plénière. 

Parallèlement, ces néophytes, à travers leur regard, apportent un souffle nouveau et

dynamisant aux communautés et aux paroisses dans lesquelles ils s’engagent. Par exemple,
il peuvent témoigner de leur parcours avec le Christ, accompagner et aider à leur tour ceux
qui viennent de se mettre en route sur le chemin catéchuménal...

Par ailleurs, comme tout chrétien, le nouveau baptisé est aussi en conversion continuelle :
comment mieux vivre sa foi dans sa vie familiale, professionnelle, associative ? Quels choix de
vie faire ? Quels engagements prendre, en adéquation avec ma foi ? 

Les principales étapes du catéchuménat
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Quel a été pour vous

l’élément déclencheur pour

demander le baptême ?

Le Saint Père parle de nos “Covid
personnels qui nous révèlent ce qui doit
changer”, d’un temps d’arrêt pour “relire le
passé, pour faire mémoire avec gratitude de
qui nous sommes, de ce que nous avons
reçu et de là ou nous nous sommes égarés”.
Je suis croyante depuis ma tendre enfance,
bien qu’issue d’une famille d’athées.
Pendant 39 ans, c’est seule que j’ai vécu ma
foi. Le Covid a été un détonateur. Je suis
alors allée frapper à la porte du presbytère.
Je n'étais plus pressée, j’étais prête. Je ne
voyais plus ce parcours de catéchuménat
comme un passage obligé durant lequel on
me demanderait de faire mes preuves, mais
comme un temps d’initiation et de partage
qui devait s’inscrire dans la durée.

Quel a été l’instant le plus

marquant de ce long

parcours de deux ans ?

Sans hésitation, c’est le moment de la

Vigile pascale. J’ai mis du temps à entrer
dans la célébration. J’avais l’impression de
totalement passer à côté de la beauté de
l’instant, des rites, des textes… Et puis est
arrivé le psaume 117, que l’assistance a

chanté avec tant de force que j’ai ressenti,

plus que jamais, que toute la communauté

était en communion avec moi. Lorsqu’est
arrivée la litanie des Saints, toute mon
histoire a défilé devant mes yeux, je me suis
revue enfant, seule, priant dans ma cham-
br

bre... j’ai fondu en larmes, mais elles étaient
salutaires, comme pour laver mon cœur
avant de renaître. Le moment de mon
baptême est arrivé. J’avais essayé de ne pas
trop l'idéaliser par peur d’être déçue…si j'avais
su ! Là, debout face au baptistère, réduit à
l’essentiel, la prière de bénédiction de l’eau a
résonné et j’ai eu l'impression d’être au bord
du Jourdain et de sentir la présence de Jésus
à mes côtés, qui me disait que tout irait bien.
Après avoir reçu le sacrement, je me suis d’un
seul coup sentie apaisée, emplie de lumière,
de joie.

Comment vivez-vous l’après ?

Vous sentez vous accompa-

gnée par l’Eglise ?
 

La foi ne se raconte pas, elle se vit et se

partage. Pendant deux ans nous sommes
dans un cocon, très entourés, mais on peut
ressentir un passage à vide après le baptême
si on ne se prépare pas à cette étape de
l’après. Finalement, le baptême n’est pas la

fin, c’est le début de l’histoire ! Je pense que
chacun a la responsabilité de réfléchir à sa

place dans la communauté, et au rôle qu’il

veut y tenir. Depuis 2022, je fais partie d’un
groupe de lectio divina (prier avec la Bible)
pour faire vivre cette Parole et la laisser
résonner, dans le partage et le respect de
chacun. J’ai également rejoint en septembre
l'équipe d’éveil à la foi, pour transmettre à
mon tour aux tout-petits. C’est l’occasion
d'échanger avec les mamans du groupe et de
rencontrer des parents. Je vois les personnes
que j’ai pu rencontrer tout au long de mon
parcours. Je suis bien entourée. J’ai réfléchi à
l’après assez tôt dans mon parcours pour ne
pas être seule après mon baptême.

© SONIA DANIZET BECHET




